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N° 86-Û52 et /i53. Coll. Mus. —Ngaachou. Misson de l'Ouest africain

(M. de Brazza).

Lonjî'ueur totale : 90 et 76 millimètres.

Ce Poisson se rapproche le plus de P. cerasognster, espèce récemment

décrite par M. Boulenger, d'après des exemplaires du lac Léopold 11; mais

sa coloration tout à fait autre, le nombre des rayons mous à l'anale (9 au

lieu de 7), sa dorsale plus élevée et divers autres caractères autorisent,

semble-t-il, à l'en séparer.

Poisson nouveau du lac Baïkal,

PAR M. LE D"" Jacques Pellegrin.

Parmi les belles collections recueillies dans l'Asie septentrionale par

M. Chalfanjon et données au Muséum par M. L. Mangini, collections qui

furent d'ailleurs l'objet d'une exposition particulière dans les galeries, il y
a 3 ans, se trouve un Poisson provenant de la décharge du lac Baïkal, qui

mérite de fixer l'attention. En effet, malgré de nombi-euses recherches,

nous n'avons pu le rapporter à aucune forme déjà signalée; aussi nous dé-

cidons-nous à donner une description de cet animal qui constitue, semble-

t-il, un genre à part dans la famille des Coméplioridés représentée jusqu'ici

seulement par une simple espèce.

Cottocomepliorus nov. gen.

Corps allongé, nu. Yeux grands, latéraux. Museau moyen: bouche large.

Dents crochues assez petites; dents vomériennes et palatines. Membranes

branchiostèges soudées à l'itshme: 6 rayons branchiostèges. Pseudobran-

chies présentes. Deux dorsales; l'antérieure est moitié moins développée

que la postérieure, qui égale l'anale. Ventrales présentes thoraciques. Rayons

de la deuxième dorsale et de l'anale simples. Pectorales vraiment longues.

Cottocomephorus megalops n. sj).

La plus grande hauteur du corps est contenue h fois i/3 dans la longueur

(sans la caudale): la longueur de la tète, 3 fois 1/2. Le corps samincit en

arrière ainsi que dans le genre Comephortis. La hauteur de la tête est con-

tenue 1 fois et 9/3 dans la longueur. Le maxillaire supérieur atteint la

verticale abaissée du centre de l'œil. Celui-ci est fort grand: son diamètre

dépasse la longueur du nmseau et est contenu 3 fois dans la longueur de

la tête. Il existe des lèvres assez minces aux deux mâchoires. L'intermaxil-

laire est un os long et grêle; le maxillaire supérieur est élargi à la partie

postérieure. Les dents, quoique petites, sont notablement plus grosses et

les rangées moins nombreuses que dans le genre Coiucphoriis ; elles ne sont

pas visibles latéralement , la bouche étant refermée ; elles sont recourbées

,



—355 —
leur pointe dirigée vers l'inte'rieur. Il existe des dents sur les palatins et le

chevron du vomer, dont la re'union forme une sorte d'accent circonflexe. La

mâchoire inférieure dépasse un peu la supérieure. La langue est grosse

,

courte et charnue. A travers la peau, on perçoit un soiis-orbitaire étroit firti-

cidé avec le préopercule. Les os paraissent en général assez peu consistants.

Au-dessous de l'œil, sm* la mâchoire infériem-e et le long du préopercide,

existent de très petits pores. Les membranes branchiostèges sont soudées

à l'isthme; les rayons branchiostèges, au nombre de 6. 11 existe une dizaine

de comtes et grosses branchiospines à la partie inférieure du premier arc.

Le préopercule se montre par le bord arrondi de sou limbe et porte 3 ou h

petites encoches. Les narines sont plus rapprochées du bord antérieur de

l'œil que de l'extrémité du museau. La première dorsale commence à peine

un peu en arrière de l'origine des pectorales et comprend 9 rayons simples

assez flexibles et reliés par une fine membrane transpai'enle : les plus

longs, c'est-à-dire ceux du milieu delà nageoire, sont contenus -2 fois i/-i

dans la longueur de la tète. La seconde dorsale et l'anale se correspondent

parfaitement. Les rayons de la deuxième dorsale , non branchus , croissent

jusqu'au cinquième, qui est contenu 2 fois dans la longueur de la tète: ceux

de l'anale sont analogues. Les pectorales attachées sur une sorte de pédicule

sont fort développées: elles sont contenues -2 fois et i/3 dans la longueur

totale (sans la caudale). Les rayons sont simples, mais plus développés (pie

dans le genre Coincphovus. Les ventrales thoraciques sont un peu moins

longues que la base de la première dorsale. La caudale est formée de rayons

fourchus comme dans le genre Comephoriis. Le corps est nu. La ligne laté-

rale ne paraît pas dépasser la verticale abaissée de l'extrémité de la pre-

mière dorsale: elle comprend une dizaine de pores. La couleur est brun

noirâtre sur la tête et au-dessus du corps, blanc argenté sur les côtés et sur

le ventre. Commedans le genre Comephorus , on voit, mieux à la loupe qu'à

l'œil nu, une infinité de petits points noirâtres ,
principalement sur la peau

des flancs. Les rayons des dorsales , des pectorales et de la caudale sont

plus ou moins foncés; ceux des ventrales et de l'anale, jaunâtres.

D. 9-19; A. 21; P. 20; \. 5.

N° 97-590. CoU. Mus. —Rivière Angai-a (en amont d'Irkoutsk). Chaf-

fanjon et L. Mangini.

Longueur totale : 180 millimètres.

En somme, ce curieux Poisson semble devoir former un genre nouveau.

Le nom de Cotlocompphorus , que nous lui avons donné, indique assez ses

aflinités; en effet, la présence de ventrales, la conformation des ouïes et de

la bouche, la conformation des sous-orbilaires, qui paraissent soudés au

préopercule, le rappiochent du genre Cotlus, mais l'aspect général, la dis-

position des nageoires à rayons siuqiles et tous les autres caractères le

placent avec les Goméphoridés.
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D'ailleurs, la valeur el la place réelle de ce dernier groupe ont été et sont

encore aujourd'luii l'objet de nombreuses controverses parmi les icbtyolo-

gistes. Nous ferons remarquer cependant que déjà, en 1861, M. Giïntlier,

dans h tableau synoptique des familles d'Acantboptérygiens qu'il donne à

la fin du troisième volume de son Caialo<rue of Fishes , place les Comc'phorulœ

auprès des Cottina et Calaphracti , et qu'en 1878 , M. Dybowski''^ à la suite

d'un examen très minutieux du Comephorus haihalmfils Palias, dont il fait

une description fort complète, se montre très affîrmatif quant aux rapports

de ce Poisson avec les Cottidés.

La forme décrite ici viendrait donc justifier la manière de voir de ces

ichtyologistes et relier plus intimement ces deux groupes , qui présentaient

déjà de réelles aQinités.

Liste des Cicindelid^, Elaterid^e et Eucnemid^e recuellis

DANS LE Japon central par M. le Z)"" /. Harmànd de 18 g à a iSgj,

PAR Ed. Fleutiaux.

(Laboratoire de j\I. le i'rofesski;r Bouvier.)

GiCINDELA SPECOLIFERA GheV.

—Elise Mots, (rtmwrens/s Moraw.).

—JAPOMCAGuér.

—Raddei Moraw. [niohozana Bâtes).

—L etescripta Mots. , var. circumptcla W. Horn.

—sexpuactata Fab. , var. aurovittata Brullé. —Je crois que cette espèce

n'a pas encore été signalée de cette provenance.

—LACRYMosA Dej. —G'ost la première fois également que je vois cette

espèce prise au Japon.

—cniNENSis De Geer, var. japonica Tbunb.

Lacon rinodclus Mots.

Alaus rerus Gand.

Tetrigus Lewisi Gand. [grandis Lew.).

Pectoceka Fortdnei Gand.

Megapemhes versipillus Lew., Ann. Mng. Nat. Hist., (i, XUI, janv. 189/1 ,

p. /»7, et sa variété ornaius Lew. , /. c.

—lîicARiNATis Lew.. /. c. , p. /i.3.

—PALLiDi's Lew. , /. c, p. /jG.

Melanoxanthds piotipenms var. Lew., /. c, p. /i8.

GRYPTOinPivis TUTis Lew. , Ann. Mag. Nat. Hist., 6 , XIII , fév. 1 89/1 , p. 1 86.

—carinicollis Lew.. /. c, p. 188.

—ellh'ticds Gand.

—0VALIS Gand.

'" \i:rhand. zool. bot. Ges. VVien, XXIIl, \i. k^b.


